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QUI A VRAIMENT GAGNE LE TOUR ?

La question se pose, non ? Enfin, moi je me la pose car j’ai tou-
jours aimé ce sport. Enfant, j’écoutais la radio avec attention et
grand intérêt comme des millions de Français, car c’était le Tour
de France, épreuve mythique entre toutes. La raison pour
laquelle tout coureur voulait s’y illustrer, alors je me prenais au
jeu des pronostics avec les copains seulement, c’était le temps
des équipes nationales.
Ensuite ce fut la télévision avec laquelle j’ai commencé à visiter
la France, ah ! les étapes de montagne, quel merveilleux spec-
tacle, que c’était beau, je vous parle d’un temps que les moins
de 20 ou 30 ans, ne peuvent pas connaître ...
Bien plus tard, le doute a commencé à prendre la place du rêve,
de l’admiration pour « les forçats de la route » comme on disait
! Néanmoins, comme pour la grande majorité des spectateurs,
la passion subsistait jusqu’au jour où Madame BUFFET a mis les
pieds dans le plat et que le scandale éclata.
Dès ce moment, la suspicion s’installa dans ma petite tête.
J’avais un autre regard sur le Tour, on m’avait volé mes derniè-
res illusions, le jouet était-il cassé ? Non pas tout à fait. En
cachette presque, je regardais les grandes étapes comme
encore la majorité des déçus, fidèles supporters du Tour qui est
en train de mourir, s’il n’y prend garde.
Si on parlait un peu de l’UCI et de ses prises de position totale-
ment invraisemblables. Le président actuel qui se croit, avec
son équipe, investi de pouvoirs suprêmes voudrait mettre la
main sur l’organisation du Tour, laquelle a entamé un bras de fer
avec l’UCI.
Il est bon de se souvenir que le président précédant de l’UCI
n’avait pas du tout apprécié que Madame BUFFET veuille met-
tre un peu d’ordre dans le cyclisme et dans le sport en général.
Ce président qui était à la tête de la délégation du CIO pour la
première candidature de Paris aux J.O, avait exigé que la minis-
tre renonce à ses contrôles, aux normes françaises, si on obte-
nait les J.O. Pas banal ! 

Le Tour 2007 aura donc eu son lot de scandales. Tout d’abord,
comment a-t-on pu laisser participer un coureur dont on savait
qu’il s’était soustrait à des contrôles, l’UCI le savait pertinem-
ment et aussi les organisateurs, à l’évidence. Il aurait pu gagner
le Tour, à quelques jours près. Mais voilà, les organisateurs ont
compris qu’il fallait réagir que c’était l’avenir du Tour, et puis il y
avait d’autres cas de dopage pendant l’épreuve, alors la bombe
a éclaté.
Après l’affaire Floyd LANDIS, vainqueur du Tour 2006 et
contrôlé positif, on ne pouvait pas recommencer. Le coureur est
donc rentré, sans le maillot jaune dans son pays et certaine-
ment dans l’oubli, quoique … Floyd LANDIS crie toujours qu’il
est innocent.
Ce coureur qui a gardé son maillot jaune parcourt les Etats-Unis
pour présenter son livre « Positivement faux : la véritable his-
toire de ma victoire dans le Tour de France », il est vrai que cet
athlète a multiplié les procédures dépensant 2 millions de dol-
lars pour sa défense.
LANDIS attend tranquillement, dit-il, les décisions de l’USADA
(agence antidopage américain). Entre deux séances de dédica-
ces de son livre, il accepte gentiment de remonter à bicyclette
en compagnie d’amateurs qui acceptent de payer 20 ? pour une
balade. Il faut bien payer ses avocats, c’est pour la bonne
cause, gageons que Lance AMSTRONG  qui a pris le parti de le
soutenir, doit bien aussi un peu lui venir en aide, on peut s’ima-
giner pourquoi …
Bref, je ne sais pas très bien qui a gagné l’édition 2007 à la régu-
lière. J’espère bien que d’ici le départ du Tour 2008, le ménage
sera fait, et les sponsors qui ont décidé de se retirer n’y seront
pas pour rien, car sans eux, il n’y a plus de Tour.

Christian Lopes
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UN MONOPOLE QUI NOUS INTERESSE

C’est celui des jeux tenus par le PMU et la Française des Jeux car le CNDS
est abondé sur les ressources de celle-ci. La suppression du monopole
aurait des conséquences pour le sport et aussi pour l’Etat qui a touché, l’an
passé, un milliard d’euros au titre des recettes du trésor public.
Ce monopole fait l’objet de vives attaques et les décisions de justice se suc-
cèdent qui ne vont pas dans le sens d’une préservation de ce dernier.
Le 27 Juin, la Commission Européenne nous donnait un délai de trois mois
pour justifier et assouplir notre position, il est improbable que l’Etat
Français infléchisse sa politique en la matière.
Le bras de fer va donc se poursuivre en attendant d’éventuelles poursuites
devant la Cour de Justice des Communautés Européennes.
Nous rappelons que d’autres pays sont dans le même cas que la France qui
s’oppose à toutes sociétés de Paris sur des courses ou matchs sportifs se
déroulant sur notre territoire ; les attaques viennent principalement par
des sites Internet.

MONDIAL DE RUGBY

Il s’agit tout d’abord de constater que c’est une première pour le rugby
mondial. Pour la première fois depuis sa création en 1987, cet évènement
va se dérouler dans un pays non anglophone.
On peut considérer qu’il s’agit d’une sorte de « petite revanche » des JO
2012, la France ayant été préférée à l’Angleterre … Mais cette coupe du
monde comporte plusieurs enjeux pour notre pays, en dehors d’une vic-
toire espérée : 
• Un enjeu politique

Il s’agit de démontrer que nous avons tous les atouts pour organiser et
accueillir le public. Un succès renforcerait notre position au sein des ins-
tances sportives internationales.

• Un enjeu sportif et structurel
La dispersion des sites doit susciter un élan national qui doit devenir
une fête populaire. Créer une émulation qui aboutisse à un accroisse-
ment des licenciés, une meilleure structuration des clubs, et un plus
grand intérêt du public.

• Un enjeu financier
Le budget s’élevant à 204 millions d’euros est constitué principalement
par les recettes de la billetterie (185 ME), le restant étant constitué par
les droits télés, le sponsoring et le marketing (estimation 190 ME).
Cette dernière somme sera encaissée par le Rugby World Cup qui nous
en reversera une partie. Au final le bénéfice escompté serait de 5  M?
dont une part sera distribuée aux clubs par la Fédération Française.

• Un enjeu médiatique
Les chiffres étant en constante progression depuis 1987, l’audience
devrait donc croitre. On a constaté de ce fait un engouement des spon-
sors pour ce mondial, le rugby bénéficiant d’une image très positive au
niveau de ses valeurs.

Quelques chiffres pour terminer : 
- 6 millions de pratiquants dans le monde dont 80 % de britanniques
- 251 000 licenciés en France
- 4 milliards de spectateurs attendus (audience cumulée)
- 2,4 millions de billets (estimation)
- 6 000 volontaires
- 2 000 journalistes

Alors que le meilleur gagne et que le beau jeu l’emporte sur les enjeux.
• Il semble que les 6 000 volontaires et bénévoles vont bénéficier d’une

attention particulière afin qu’ils puissent garder le meilleur souvenir de
cette « aventure humaine » selon le mensuel ministériel « RELAIS »

LA SANTE PAR LE SPORT

Le compte-rendu de notre colloque et la thèse de Pierre BILLARD sont dis-
ponibles sur simple demande au CDOS. Ce document comporte 60 pages
et il serait judicieux de venir le récupérer après nous avoir prévenu afin
d’effectuer le tirage.

SPORT ET CONCERTATION

C’est sous ce titre que la DDJS et le Comité des OMS du Val de Marne ont
lancé une enquête sur les centres médico-sportifs. Un questionnaire s’ins-
crivant dans le cadre du programme du CNDS 2007  a été envoyé à : 
- élus municipaux chargés des Sports, de la Santé et des Finances
- présidents des OMS, des clubs et aux entraineurs.
- Comités départementaux sportifs 
- Médecins des Centres Médico-Sportifs et Centres Médicaux de Santé.
Les réponses doivent être retournées avant le 28 Septembre. Après ana-
lyse, une rencontre de restitution avec débats sur le thème de santé a été
programmée pour le samedi 1er Décembre, en matinée à Fontenay sous
Bois. Cette enquête n’aura de valeur que dans la mesure où les retours
enregistrés seront représentatifs du département.
Nous espérons que les réponses seront nombreuses, même si nous regret-
tons de ne pas avoir été associés à cette initiative qui aurait pu faire suite
à notre colloque « La Santé par le Sport »  qui avait connu un réel succès.

LE DISPOSITIF LOCAL D’ACCOMPAGNEMENT

(DLA) DU VAL-DE-MARNE

Le DLA s’adresse aux associations employeuses ou, sous réserve, celles
désireuses de créer un emploi et réalisant une activité d’utilité sociale. 
Si c’est votre cas, lisez attentivement cette rubrique. Vous pouvez bénéfi-
cier gratuitement de ce service !!
En effet, le DLA a pour objectif d’aider les associations qui souhaitent
consolider leurs activités et pérenniser leurs emplois. 
Un premier entretien a lieu entre un membre du DLA et les dirigeants de
l’association. Cet entretien permet de poser les éléments de la situation de
l’association pour pouvoir voir quels axes de travail vont être privilégiés
pour avancer vers les objectifs attendus. 
Suite à ce premier entretien, un diagnostic écrit est soumis à l’association.
Concrètement le document reprend en dix à vingt pages l’historique, les
points forts et les points faibles de l’association ainsi que le plan de conso-
lidation et d’accompagnement. Cette dernière est invitée à le compléter ou
le valider.  Après validation du diagnostic un accompagnement profession-
nel  et durable est le plus souvent proposé.
Cet accompagnement peut prendre différentes formes, qui peuvent aussi
se cumuler et se compléter. L’association peut ainsi être accompagnée
individuellement par un cabinet conseil (sur des thèmes comme la recher-
che de financements, la mise en place d’un plan de communication, ou
encore la mise en place d’outils de gestion…) mais aussi collectivement
grâce à des formations…. 
L’accompagnement est entièrement pris en charge financièrement par le
DLA grâce à ses partenaires financiers dont le Conseil général du Val-de-
Marne, la Direction Départementale de la Jeunesse et des Sports, la
Direction Départementale du Travail, la Caisse des Dépôts… Il est donc gra-
tuit pour les associations qui s’engagent dans cette démarche. 
Depuis 2004, le DLA, a accompagné plus de 120 associations dans le Val-
de-Marne.

Pour plus d’informations, 

Site Internet : www.adil-boutiquedegestion.eu

Contact : Marc Audouin 

Adresse : 7 square G. Pitoëff à Champigny sur Marne

Téléphone : 01 45 16 57 78

DOPAGE
Nous rappelons qu’il existe une permanence télé-
phonique qui a pour but d’informer, de prévenir,

d’aider et d’orienter les sportifs et aussi, dirigeants
et entraineurs.

C’est gratuit, anonyme et confidentiel.
N° Vert Ecoute Dopage : 0 800 15 2000

Sources d’informations : La Lettre de l’Economie et du Sport, le Parisien, le

mensuel ASSOCIATIONS, Le Figaro, l’Equipe …



HARCELEMENT SEXUEL

Notre ministre Roselyne BACHELOT a décidé courageusement de s’atta-
quer au sujet longtemps resté tabou « harcèlement et abus sexuels », à ne
pas confondre avec le harcèlement sexiste qui sévit aussi.
Nous avions déjà abordé ce sujet dans nos colonnes en révélant des com-
portements de cette nature. Il semble que les récentes déclarations
d’Isabelle DEMONGEOT sur les violences qui lui ont été faites par son
entraineur, pendant plusieurs années, aient été entendues par le Président
de la République qui l’a reçue à l’Elysée.
Madame BACHELOT ne veut pas stigmatiser les professionnels du monde
sportif, mais elle désire libérer la parole, afin de rompre le silence. Il s’agit
d’une prise en considération du problème en toute objectivité et transpa-
rence, celle-ci s’impose.
Ce premier acte fort de son mandat comportera un programme composé de
plusieurs volets et étapes : 
- Lancement d’une enquête sur le sujet
- Création d’une journée annuelle de sensibilisation et de prévention
- Intégration de cette problématique au cursus de formation des éduca-

teurs sportifs
- Sensibilisation et information du grand public
- Création d’une charte de bonne conduite
- Renforcer le suivi médical longitudinal des sportifs de haut-niveau

(repérage des pressions physiques et psychologiques)
- Un dispositif d’accompagnement et de soutien des victimes.
La France dispose d’un arsenal juridique qui permet d’infliger des peines
de prison très dissuasives pour les auteurs des harcèlements et abus
sexuels.
L’ex-championne de tennis Isabelle DEMONGEOT qui a publié un livre «
Services volés » sera conseillère technique pour la mise en place de ce pro-
gramme.
Nous ne pouvons que nous réjouir de cette prise de conscience car ce phé-
nomène, jugé marginal pour l’heure, ne doit pas être occulté, comme ce fut
le cas pour le dopage pendant de trop nombreuses années.
Le C.I.O a adopté en février une déclaration de consensus sur le harcèle-
ment et les abus sexuels dans le sport, document unique en son genre. Le
sport d’élite semble le plus touché. Il est souvent le fait de l’entourage de
l’athlète qui est en position de pouvoir et d’autorité.
Le C.I.O  après recherche montre que cette pratique touche tous les sports
et que l’impact en est négatif, tant sur la santé physique et psychologique
des athlètes, que sur les performances.

NECROLOGIE

En raison de la période des congés, nous venons d’apprendre le décès de
Claude COLLARD  qui fut président du CNOSF avant Nelson PAILLOUX.
Nous présentons nos sincères condoléances à toute sa famille et regret-
tons de n’avoir pu assister à la cérémonie funèbre célébrée, le 1er Août, à
St Ouen l’Aumône (95)

JO 2016

Déjà des « man?uvres » : Rio de Janeiro (Brésil) désire avoir les Jeux tout
comme Madrid candidate qui fut battue par Londres et Paris. Le président
de l’organisation sportive panaméricaine, Mario VASQUEZ RAMA, aurait
proposé un accord entre Rio et Madrid afin que cette dernière se retire au
profit de Rio.
Cette stratégie, si elle s’avérait gagnante, reporterait la candidature de
Madrid à 2020 et celle de Paris aux « calendes grecques » …  car il existe
plusieurs villes Nord-Américaines qui sont postulantes, en plus d’autres
capitales Européennes. 

PEKIN 2008

On le savait et c’est confirmé, les travaux ont avancé vite, tout sera prêt en
temps et en heure. Ainsi les 10 500 athlètes, les 20 000 journalistes accré-
dités seront reçus comme il se doit.
La population chinoise peu concernée au moment du vote du C.I.O  semble
être maintenant mobilisée comme en attestent les 37 000 candidats dési-
reux d’aider bénévolement à l’organisation.
Le programme prévoit 302 épreuves pour 28 sports. Quelques nouvelles
épreuves : fleuret et sabre féminin par équipes, 10 kms en eau libre mes-
sieurs et dames, 3 000 mètres steeple féminin ou encore tennis de table
par équipe.

LE CARNET DE VIE DU BENEVOLE

On le savait et c’est confirmé, les travaux ont avancé vite, tout sera prêt en
Il est accessible sur le site du CNOSF : www.franceolympique.com. Il est
conçu pour devenir une véritable passerelle entre vie professionnelle et
bénévole. Il est utile dans le cadre des VAE (Validation des Acquis de
l’Expérience).
Le bénévolat est un enjeu essentiel pour le sport, il est donc souhaitable
que la majorité des 2 millions de bénévoles se fasse connaître au niveau
national.
Notre nombre sera la force de notre reconnaissance, à vous d’en juger.

FONDATION DU BENEVOLAT

Nous apprenons que celle-ci a décidé de récompenser deux dirigeants du
Val de Marne : 

- Christian MORGANT pour les PALMES D’OR

Président honoraire de l’Union Sportive Fontenaysienne
Président honoraire de l’Office Municipal des Sports

- Azdine BEN YACOUB pour les PALMES D’ARGENT

Président de la section de Boxe Anglaise de l’USF

La remise officielle de ces distinctions devrait être faite par le maire de la
ville de Fontenay sous Bois, à une date qu’il reste à préciser.

L'illustration du mois



TOURNOI DES INSTITUTIONS
Pour sa 6ème édition, le District de Foot du Val de Marne a enfin inscrit
son nom au palmarès de l’épreuve. Cette victoire méritoire s’est vu dou-
blée en réunissant 11 autres équipes et en récoltant 3 000 euros au pro-
fit de l’association ELA, parrainée par Zidane.
Signalons aussi la performance de la DDSP 94, 5 fois finaliste et
gagnante du tournoi à deux reprises.

TOUS EN CLUB
Cette opération se substitue  au « Coupon Sport », elle concerne les jeu-
nes de 6 à 18 ans qui souhaitent pratiquer le sport de leur choix dans une
structure associative qui participe à l’opération.
Pour ce faire, un chèque de 25 euros peut être accordé, sous réserve de
répondre à certaines conditions, notamment celle des revenus familiaux.
Le bon accordé n’est pas cumulable avec celui du dispositif « JAPIL ».
La demande doit être faite cette année auprès des points distributeurs
des communes (Point ou bureau info de la jeunesse)
Les modalités complètes se trouvent sur le site de la DDJS : http : //
www.ddjs-val-de-marne.jeunesse-sports-gouv.fr.

FESTIVAL OLYMPIQUE DE LA JEUNESSE

EUROPEENNE
Cette compétition s’est déroulée à Belgrade (Serbie) du 21 au 28 Juillet
2007. Nous avons le plaisir de constater que Quentin ROBINOT, pongiste
de la JSA de Maisons-Alfort, a été médaillé à deux reprises : 
- argent en double masculin
- or en double mixte
Le tennis de table en Val de Marne a de beaux espoirs.

KARATE
Un grand bravo à Georges MANIEY, président de la Ligue du Val de Marne
de Karaté, qui vient d’obtenir le 5ème dan de karaté.
Un magnifique résultat pour un pratiquant fidèle à sa discipline depuis
près de 40 ans. Encore bravo à ce président humble et toujours souriant,
qui œuvre dans l’ombre au service des Karatékas Val de Marnais.

ESCRIME
La section Escrime de la VGA St Maur compte un champion du Monde
Junior, à l’épée homme, en la personne d’Alexandre BLASZYCK.
Licencié à la VGA depuis 10 ans, Alexandre n’a cessé de progresser ;
Champion de France Minime en 2003, champion de France Senior de
Nationale 2 en 2006.
Ce très beau résultat lui permet d’intégrer le centre de formation de
l’INSEP, après 2 années passées au pôle espoir de Reims.
Ce titre et la fidélité d’Alexandre à son club sont une belle récompense
pour l’ami Raymond BOIBLE, président de la VGA Omnisports.

JOINVILLE – LE CLUB D’AVIRON RESSUSCITE !
C’est avec plaisir que nous avons appris que dans le courant du mois de
Mai, les 1 000 m2 du club d’aviron, bâti au milieu du 19e siècle et détruit
par un incendie en Octobre 2005, ont été inaugurés.
Ce bâtiment caractéristique des constructions de cette époque héroïque
des sports nautiques en bords de Marne a été reconstruit pratiquement
à l’identique.
Bonne chance en ces nouveaux locaux et à nos amis du club d’aviron de
Joinville. 

ÉCHOS94

THIAIS – LE CENTENAIRE DE LA PETANQUE
Environ 400 personnes (97 triplettes homme et 40 doublettes femme)
venues de toute la France, se sont retrouvées au stade Alain MIMOUN, le
26 Août, pour le Championnat de France de Pétanque.
Cette année, le département du Val-de-Marne a été choisi pour accueillir
cette édition qui coïncide avec le centenaire de ce jeu né à la Ciotat en
1907.

KREMLIN BICETRE
L’association la « Cafétéria Médiance » de l’hôpital avec le service de
pédiatrie organise une animation dans le domaine du sport du 07 au 20
Septembre 2007.
Ils comptent sur la collaboration des clubs sportifs, ainsi que leurs sou-
tiens auprès des enfants.
A cette occasion, ils auront besoin de posters, photos, et surtout de petits
et grands lots pour récompenser les enfants de leur participation à cette
animation.
Ces lots leur seront remis lors du goûter à la cafétéria, qui nous l’espérons
leur permettront pour quelques heures d’oublier leur hospitalisation.

PLONGEE
Dans le cadre des Jeux du Val de Marne, le Comité Départemental de la
FFESSM a organisé des baptêmes de plongée en bouteilles et apnée.
C’est ainsi que la samedi 9 Juin, les moniteurs du CSMB de Bonneuil aidés
des bénévoles du CODEP 94, se sont mobilisés pour accueillir, en accord
avec M. Patrick BOUET, maire de la ville, 27 enfants et adultes. Ces der-
niers ont pu découvrir les joies de la plongée. La fin de la matinée se ter-
mina autour d’un buffet campagnard.
Nous ne pouvons que féliciter cette initiative conduite par le président
Jacques LAURENT et André DONZON du CDOS 94 qui comptent bien la
renouveler l’an prochain.

FORMATION DES DIRIGEANTS
En cette fin d’année sportive, comme chaque fin de saison, vous trouve-
rez ci-joint le bilan de cette action : 

Suivi médical 5
Animation d’une réunion et établissement d’un PV 8
Organisation d’un évènement sportif 15
Subventions 11
Prévention de la violence dans le sport - 
Comptabilité 1er cycle 12
Comptabilité 2e cycle 10
Fiscalité et gestion du personnel 8
Responsabilité civile et pénale 10
Convention collective 8
TOTAL 87

Le nombre d’inscrits représente donc une forte décrue par rapport aux
années précédentes.

Manifestations du mois de Septembre

Du 13 au 16 Sept : Challenge Jacky Shoeffler au Palais des Sports

d’Alfortville. Renseignement : USA Basket -Tél : 01 49 77 98 84

23 Sept : Forum départemental du minibasket à Charenton.

Renseignement : Ste Charles Basketball- Tél : 01 43 96 55 76

NECROLOGIE
Notre ami Claude BAISSAC nous a quittés durant les vacances.
Il siégeait au Comité Directeur du CDOS et faisait partie de la rédac-
tion du SCOOP.
Membre actif dans le bénévolat au service du comité départemen-
tal de Pétanque, il était secrétaire de la commission arbitrage, lui-
même arbitre fédéral.
Il a toujours fait preuve d’un grand dévouement et d’une grande
amitié dans le monde du sport.
M. Michel LAMBRECK, membre du CODIR, a représenté le CDOS à
la cérémonie funèbre.
Le club « La Boule Chevillaise » nous informe qu’un concours de
pétanque en hommage à Claude sera organisé, le 16 Septembre
2007. 



Toutefois ce phénomène est le reflet de ce qui est observé dans les for-
mations associatives dans le Val de marne.
Il est à noter que nous avons dû annuler la formation sur la prévention
de la violence dans le sport. Cette action est par contre reprise de
manière très active par le District de Football, appuyé par le mouvement
sportif et la DDJS.
Les insertions dans le SCOOP, les circulaires et la mise sur notre site
internet (www.cdos94.org) devraient permettre de redresser cette situa-
tion.

MOUV’EAT (Bouger plus, manger mieux)

L’association « les Ecos Maires » a lancé une initiative soutenue par le
CNOSF à laquelle nous nous associons. Cette semaine, des collectivités
locales pour la nutrition se déroulera du 12 au 18 Novembre. Le thème
principal sera tourné vers la consommation de pains à forte valeur nutri-
tionnelle comme ceux fabriqués avec de la farine complète.
Nous espérons que les villes du Val de Marne seront présentes à ce ren-
dez-vous. Renseignements sur plusieurs sites : www.mouveat.com,
www.sante.gouv.fr, www.inpes.sante.fr et www.mangerbouger.fr 

SPORT = 3% DU BUDGET

Cette promesse du candidat SARKOZY a été confirmée par la ministre
Roselyne BACHELOT. Celle-ci s’assortit d’une nuance non négligeable,
comme nous l’avions déjà indiqué ; cet engagement sera tenu sur la
durée du mandat.
En dehors de cet aspect financier, bien des questions se posent et les
réponses viendront certainement rapidement. On peut néanmoins en
énumérer quelques unes.
- Le sport de haut-niveau, le sport professionnel, ainsi que le sport

spectacle échapperont-ils aux compétences du ministère
- Les statuts des fédérations vont-ils évoluer pour s’acheminer vers

des dirigeants salariés à plein temps.  Va-t-on évoluer vers une « cul-
ture du résultat » en créant des structures pour former des cadres de
gestion.

- Cette professionnalisation va-t-elle s’accompagner d’une entrée des
entreprises dans les fédérations

- La loi de 1984 va-t-elle être modifiée pour s’adapter à ces change-
ments.

- La santé va-t-elle être l’élément principal des orientations du minis-
tère, en considérant que la santé par le sport est désormais la priorité
des priorités pour l’Etat.

- Le sport à l’école aura-t-il désormais une place incontournable à tous
les échelons, compte-tenu de son apport sur la santé et le dévelop-
pement de ses valeurs.

- Va-t-on sortir, selon les responsables sportifs de l’UMP « progressive-
ment du vieux modèle sportif français ». De ce fait les compétences
seront-elles transférées aux régions.

- Les clubs devront-ils développer des services. Que deviendront alors
la masse des petits clubs qui ne pourront le faire n’ayant pas les
structures nécessaires.

Madame Roselyne BACHELOT a déjà apporté des réponses à une partie
de ces interrogations. Elles doivent se traduire dans les faits (voir la
Lettre de l’Economie et du Sport n° 848 du 22 Juin).

LES CERTIFICATS DE NATATION EN QUESTION

La mort d’Hélias, 12 ans, lors d’une sortie canyoning en Haute-Savoie,
cet été et une série d’autres noyades ont conduit l’ensemble de la pro-
fession des maîtres-nageurs à réagir vivement. On dénonce les certifi-
cats de complaisance qui sont délivrés par quelques confrères peu scru-
puleux, souvent pour permettre à un enfant de partir en colonie de
vacances. 
Depuis 2003, les règles ont été assouplies, au point que l’enfant n’a pas
besoin de savoir nager véritablement. Il suffit que l’enfant soit capable
de se déplacer dans l’eau sans présenter de signe de panique sur un par-
cours de 20 mètres, avec passage sous une ligne d’eau posée et non ten-
due.
Le texte du 24 Juillet 2003, imprimé au dos des diplômes, précise même
que le parcours peut être effectué avec une brassière de sécurité. Cet
assouplissement a été fait sans aucun discernement pour des raisons
qui n’ont pas de liens avec la sécurité de l’enfant.
Le Syndicat National Professionnel des maîtres-nageurs sauveteurs

(SNPMNS) va plus loin en dénonçant le laxisme de l’Education Nationale
qui a permis à d’autres personnes telles que par exemple les conseillers
pédagogiques de circonscription et les instituteurs, de délivrer le certifi-
cat.
L’an passé, entre Juin et Septembre, on a dénombré 400 noyades, il est
temps de réagir. Il est donc nécessaire de réunir tous les acteurs concer-
nés, afin que les diplômes ne soient délivrés que par des professionnels
en établissant de nouvelles bases tenant compte de la réalité des dangers
liés aux sports d’eau. 
Il n’y a pas de place pour la polémique lorsqu’il y a des morts d’enfants, il
n’y a que des solutions pratiques réalistes selon les disciplines prati-
quées.
• Hélias était parti en colonie de vacances gérée par la ville de Choisy le
Roi où l’émotion est grande.

RENCONTRE-DEBAT NATIONALE DES ANS

Le thème sera « SPORT : Les changements en cours ». Cette rencontre se
déroulera à Nanterre (92)  du vendredi 7 Décembre à 17h au samedi 8
Décembre à 16h.
Trois séances de 3 heures seront consacrées à la confrontation des diffé-
rents points de vue qui devrait permettre de clarifier les orientations d’un
nouveau modèle sportif français et d’appréhender les conséquences sur
vos propres activités.
L’articulation de la rencontre sera bâtie, après consultation d’experts
durant le mois de Septembre et Octobre. Il nous sera communiqué en
Novembre.

110 ANS !!!

16 Juin, c’était la date anniversaire d’un des plus vieux club de foot de
France. Son prestige ne réside pas surtout dans son palmarès, mais dans
sa longévité. Le président du CA Vitry, Jean-Jacques FOPPIANI se sent,
avec fierté, l’héritier de plusieurs générations qui se sont succédées.
Le CA Vitry est un club à part, il n’a pas de permanents, les dirigeants sont
tour à tour entraîneur, arbitre, gardien du stade etc … Le club compte 440
licenciés qui sont accueillis dans des installations très modestes. Il évolue
actuellement en première division au District du Val de Marne (11e niveau
national) ; cette modeste place ne fait pas oublier quelques dates.
- 1913, plusieurs joueurs sont sélectionnés en équipe de France et le

club participe au Challenge International (ancêtre des coupes
d’Europe)

- 1926, demi-finale de la Coupe de France, éliminée par l’AS Valentigny
(25)

C’est donc un grand plaisir de souhaiter un joyeux anniversaire à ce club.

SOIREE DU SPORT

Une grande occasion de réunir l’ensemble du mouvement sportif et
de retrouver sportifs, éducateurs, dirigeants, entraîneurs, moni-
teurs, professeurs d’EPS etc … Enfin tout ce qui contribue à faire du
sport une activité aux multiples dimensions.
Une soirée festive vous sera proposée, nous devons en fixer la date
exacte, le lieu et le nom qui lui sera donné, notre prochain CODIR
du 24 Septembre se prononcera sur ce dernier point.
Nous voulons renouer avec une vieille tradition Val de Marnaise qui
avait été abandonnée et lui redonner un nouvel éclat en lui assu-
rant une pérennité. C’est donc un retour aux sources permettant
une fois par an de nous rassembler pour un moment de festivité.
Tous les comités affiliés au CDOS seront sollicités afin de nous pro-
poser leurs candidats et candidates à honorer.
Ce sera donc une grande fête dont le contenu vous sera communi-
qué dès le début d’Octobre.



LE SPORT AU SERVICE DE LA VIE SOCIALE

Le Conseil Economique et Social a donné un avis favorable au rapport
présenté sur ce thème par André LECLERCQ, membre de la section «
cadre de vie » et représentant du mouvement sportif.
L’intégralité des séances des 10 et 11 Avril est paru aux éditions des
Journaux Officiels.
Nous avons relevé un passage de la conclusion :
- La dimension sociale du sport n’est pas destinée à résoudre les maux
de notre société. Elle permet simplement une meilleure qualité de vie et
cela lui suffit. Cette qualité s’apprécie au niveau local à travers un sport
équitable, c’est à dire un sport qui met chacune et chacun sur un pied
d’égalité. Il s’agit désormais d’initier une démarche qui pose les objectifs
et les limites d’un contrat de gouvernance entre les pôles associatifs,
politiques et économiques intégrant les différents niveaux de territoriali-
tés pour faire vivre le dialogue civil autour de la dimension sociale, édu-
cative et culturelle du sport dans un projet de développement durable.
Le sport est devenu une forme de contrat social, mais son avenir ne peut
être qu’éthique, faute de quoi il cessera d’être ce messager d’une huma-
nité respectueuse d’elle-même et de son univers.

MORTS SUBITES

Nous avions déjà abordé ce sujet en Mars 2006. L’actualité récente vient
de nous rappeler que déjà cette année on dénombre entre 300 et 400
morts subites de sportifs, soit en compétition, soit à l’entraînement.
La ministre Roselyne BACHELOT a immédiatement pris la mesure du pro-
blème. Elle préconise la mise en place de défibrillateurs dans les encein-
tes sportives. Le coût de chaque appareil est d’environ 1 500 euros, son
utilisation est très simple, il aurait permis d’éviter au moins 25 % des
décès.
Ce qui est surprenant c’est qu’à la suite de la mort du footballeur en
direct à la télévision, Marc Vivien FOE en Février 2006, rien n’a été fait
pour favoriser l’achat de cet équipement.
Pourtant en Avril 2005, à l’instigation du ministre Jean-François LAMOUR,
une enquête épidémiologique a été lancée dont on attend les résultats.
Pendant ce temps, les accidents se succèdent. Ces derniers sont en
majorité dus à un problème cardiaque, la plupart des cas sont en majo-
rité provoqués par un infarctus doublé d’une fibrillation ventriculaire. 
Il s’agit de sujets jeunes et bien entraînés et sans antécédents ce qui est
d’autant plus choquant.
On se focalise beaucoup sur les accidents mortels de la route, et on
passe un peu trop facilement sous silence d’autres cas de mortalité que
l’on pourrait facilement diminuer.

FAIRE DU SPORT EN VACANCES

Une étude a été menée sur ce thème par Odit-France auprès des jeunes
de 18 à 25 ans. On constate qu’en vacances ce n’est pas la première
préoccupation, à l’exception de l’hiver où la montagne se conjugue avec
la pratique sportive.
Cette enquête donne les grandes tendances, dans l’ordre des préféren-
ces : 
- 37,5 % faire la fête
- 31,7% la découverte
- 29,7% se rendre utile (bénévolat, humanitaire)
- 22,8% être enfin autonome
- 19,7% me construire, évoluer
- 18,5% faire des rencontres
- 14,8% apprendre une langue
- 13,1% faire du sport
Le sport fait donc pâle figure dans ce palmarès d’intentions, les séjours
sportifs encadrés n’ont pas la cote, à l’exception des activités à risques.
Quatre sports dépassent les 10 %, le ski 14%, le vélo/VTT 16%, la marche
à pied 18% et la natation 37% qui s’apparente surtout à la baignade. Les
disciplines sportives aux tendances compétitives sont très rarement
citées, la grande majorité appartiennent aux sports de nature, escalade,
rafting, plongée sous-marine etc …
Ce sondage a été réalisé durant l’année 2006 auprès de milliers de jeu-
nes. On constate que se rendre utile (29,7%) est une tendance forte qui
prouve que les jeunes ont beaucoup de générosité. Le sport qui rencon-
tre des difficultés avec le bénévolat a quelques espoirs, s’il sait motiver
les jeunes par l’action concrète.
Nous avons déjà constaté que cette tranche d’âge s’intéresse surtout
aux évènements et ne veut pas, au début, s’engager, sur une longue
durée.

Il nous semble que c’est sur ce dernier point que le sport doit avoir de
l’imagination. Le challenge olympique des familles ou autres manifesta-
tions sont des exemples probants en la matière, ils peuvent mobiliser.

TOUR DE FRANCE (suite)

Un édito ne permet pas de donner tous les éléments, négatifs ou positifs,
nous voulons donc préciser quelques points : 
- Michael RASMUSSEN par qui est venu le scandale, s’est révélé à 31 ans,
meilleur grimpeur du Tour 2005. Il avait curieusement séjourné au
Mexique, juste un mois avant l’épreuve. Un peu plus tôt au Giro, il se traî-
nait dans les cols. Comment donc expliquer que dans les Alpes et les
Pyrénées, il était devenu un vrai « cabri » ?
Au printemps dernier, RASMUSSEN ne s’était systématiquement pas
présenté aux contrôles antidopage commandités par l’UCI.
La fédération danoise avait donc pris la décision de suspendre ce coureur
qui avait en plus omis de communiquer ses sites d’entraînement échap-
pant ainsi aux contrôles inopinés.
- Les organisateurs du Tour ne pouvaient pas l’ignorer et ils ont dû avoir
des sueurs froides quand ce coureur s’est emparé du Maillot Jaune, le 15
Juillet. Dès lorsque la nouvelle était rendue publique, son éviction était
inévitable.
-Les sponsors ont pris peur, le Crédit Agricole, Cofidis et Adidas ont fait
savoir qu’ils étaient décidés à ne pas renouveler leurs contrats. De son
côté, la firme allemande GEROLSTEINER  a choisi de faire un sondage sur
sa notoriété. Selon le résultat, cette marque d’eau minérale, sensible à
son image, prendra sa décision de rester ou de se retirer.
- Le public s’il reste fidèle n’est plus dupe, un sondage IFOP réalisé en
Juillet et publié le 22, fait état de 78 % de Français qui ne croient plus à
l’honnêteté des vainqueurs. 80 % déclarent être favorable à la lutte
contre le dopage et à l’exclusion des tricheurs même si se sont les meil-
leurs.
- La popularité du Tour de France n’a pas baissé globalement, mais si le
chiffre des spectateurs reste stable ; il le doit à la présence de nouveaux
publics jeunes qui le découvrent et ignorent tout de son histoire. Du
reste, ce public est beaucoup moins sensible aux affaires de dopage qui
touchent tout le sport, ceci a été banalisé tout comme certaines drogues
à leurs yeux.
- Les médias de leur côté sont toujours prêts à s’enflammer pour l’exploit
d’un coureur et à le mettre au pilori dès que la tricherie s’avère. On
constate que les commentateurs du Tour qui sont souvent d’anciens cou-
reurs sont pour les contrôles et la répression, alors qu’au cours de leur
carrière, ils y étaient hostiles.
Il ne reste plus qu’à attendre l’édition 2008 et à espérer que d’ici là, l’UCI
changera son attitude ce qui simplifiera la tâche des organisateurs.

SOIREE DES BENEVOLES

A l’initiative du Conseil Général et en partenariat avec le CDOS, cette

soirée aura lieu le 25 Octobre au cinéma LUXY, 77 av Georges Gosnat

à Ivry.

Au programme : 

- 18h30 accueil du public

- 19h15 mise à l’honneur de bénévoles

- 20h30 projection du film « Dans les cordes », réalisé par la Val de

Marnaise avec Magaly RICHARD SERRANO, Richard ANCONINA,

Louise SZPINDEL,  etc…

- 22h réception offerte aux participants

Les invitations seront envoyées par le service des Sports du Conseil

Général.

La mise à l’honneur des bénévoles sera gérée par le CDOS qui pren-

dra contact avec les instances sportives du département. Cette

année, il a été décidé de récompenser l’engagement sportif de : 

• Les femmes

• Les jeunes

• Les seniors

• Les conjoints ou conjointes (après consentement des personnes)

Dans chaque catégorie, nous souhaitons avoir trois bénévoles, la

cérémonie sera courte, mais conviviale.

Son succès dépend des présidents et présidentes des différentes

disciplines sportives afin de nous adresser les candidatures.


